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Volker Borbein 
studierte Romanistik und
Politische Wissenschaften in Marburg, Berlin
und Tours, wo er ein Jahr als 
Assistant de langues
étrangères 
am Lycée Descartes tätig war. Seit
1972 ist er Fachbereichs leiter für Sprachen an
der Gesamt-Volkshochschule der Stadt Kassel.
Sein Interesse für Landeskunde wird in seinen
Veröffentlichungen sichtbar.



  


Marie-Claire Lohéac-Wieders 
studierte Romanistik und Germanistik in Paris an der Sorbonne
und in Saarbrücken. Sie unterrichtete an Gymnasien, an mehreren VHS sowie in der Industrie
Französisch und Deutsch als Fremdsprache. Seit
Jahren schreibt sie französische Texte und unterrichtet derzeit (begeistert) Französisch an der
VHS Kassel. 


Liebe Leserin, lieber Leser,


 
Wir laden Sie ein, Menschen, die unterwegs sind, auf
deren Reisen zu begleiten. Wir möchten sie Ihnen kurz
vorstellen, damit Sie schon vor der ersten Begegnung
wissen, wen Sie treffen werden.



  


Die Hauptpersonen dieser Geschichte sind : Alain und
Daniel. Sie haben ein Geheimnis. Louis übt als einziger
einen Beruf aus. Er ist „Spezialist“ für Cointreau. Yvette
besitzt ein Bistro, das Treffpunkt für Alain, Daniel, Louis,
Jean und Colette ist. Yvette weint oft. Jean hat großes
Pech gehabt.



  


Colette und Pascal sind wieder ineinander verliebt. Luc
versucht trotz schwerer Krankheit einen neuen Anfang.
Coco, ehemaliger Offizier, ist aus Überzeugung Clochard.
Gisèle ist der Name seiner „Maîtresse“. Fripounette ist
eine wunderbare junge Katze, die in der Geschichte
eigentlich keine Rolle spielt.



  


So, liebe Leserin und lieber Leser, begleiten Sie unsere
Landstreicher auf dem Weg nach Paris !



  


Bon voyage !

Ihre Autoren
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Voyage en Anjou  1 

Il est trois heures de l’après-midi. Le soleil est brûlant  2 . Ils sont deux. Ils portent d’énormes sac à dos. Ils marchent lentement sur la route des Perreyeux – c’est-à-dire la route des travail -leurs de la pierre –, celle qui mène de Trélazé 3 à Angers. Ils transpirent :

  – Il fait chaud... 

  – Oui, même très chaud, le soleil est brûlant. Je suis fatigué. 

 – Moi aussi... Mon sac à dos est lourd, très lourd. 

– Mais qu’est-ce que tu as dedans ? 

 – Trop de choses, tous mes secrets ! 

Ils ont chacun une fillette de rosé. Une fillette ? Oui, c’est une petite bouteille de rosé d’Anjou qu’on appelle ainsi. C’est un cadeau précieux 4 ! Elle n’est sûrement plus très fraîche mais justement, il faut la boire vite !  
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– Dis, on s’arrête ? Je n’en peux plus. On cherche un arbre pour se mettre à l’ombre ? Il y a trop de soleil.  

Ils ne trouvent qu’un petit arbre, il est maigre mais il n’y a pas de gros arbres ici. 

  – C’est mieux que rien, allons-y, en plus, ici, personne ne nous connaît, dit Daniel,
  le plus petit des deux. Viens, on s’installe sur une grosse pierre d’ardoise 5 .  

Je trouve les toits 6 jolis ici avec cette ardoise bleue. 

  – L’ardoise ici, c’est typique, tu sais, dit Alain, c’est la pierre qu’on met sur les toits des maisons dans l’Ouest de la France, en Bretagne, en Anjou... 

  – Bon, ça va, ça va. On n’est plus à l’école. 

– Ça te dérange d’apprendre ? dit Alain.

  – Non, non, mais...  répond Daniel.

  – Je transpire et j’ai mal aux pieds, on marche trop... 

– Enlève 7 tes chaussures.

  – Mais malheureusement, je ne peux pas les enlever car la pierre est brûlante et on ne peut pas marcher dessus avec les pieds nus. J’ai peur des vipères 8 sous les ardoises, dit Alain.

  – Mais pourquoi ? interroge Daniel.

  – Elles sont dangereuses, maintenant en début d’été, leur venin 9 est particulièrement concentré. Alain sait toujours beaucoup de choses ! 

Daniel pose son sac et cherche son outil préféré 10 : un tire-bouchon pour ouvrir sa bouteille. Alain a faim. Il sort du pain, du jambon et des rillettes de porc 11 . C’est le paquet repas préparé par la viticultrice 12 –  elle fait un vin excellent – « un sandwich avec des spécialités de la région » leur a-t-elle dit avec un grand sourire. 

Ils ont travaillé tous les deux comme saisonniers 13 quelques jours dans le « vin d’Anjou», c’est-à-dire le vignoble angevin, chez des viticulteurs qui font du vin « bio -logique ». Ils ne sont pas restés longtemps, ils n’ont pas envie de travailler.

  – Il fait tout simplement trop chaud ici.

  – Oui...  et  le travail est fatigant, on ne peut pas travailler comme ça  toute l’année. 

  – L’été, c’est fait pour les vacances, pour se relaxer, pour se baigner. En Loire 14 , c’est impossible, c’est même interdit parce que c’est trop dangereux... mais dans la Maine ? Oui, mais c’est loin. Il y a encore 5 km jus -qu’à Angers et jusqu’au lac 15 de Maine... 

  – Oh ! N’y pensons plus, dit Alain qui se masse les pieds, c’est le bout du monde 16 ! Les distances, c’est important quand on est à pied mais ce n’est pas dramatique, on a le temps. 

Dans la vie d’un vagabond, il y a cinq grands problèmes : la faim, la soif, le froid, la chaleur et la nuit. Pour aujourd’hui, la faim et la soif sont réglées mais la chaleur et la nuit ?

  – Dis, je voudrais visiter le château d’Angers. Il y a un terrain de camping, en ville ? demande Daniel.

  – Oui, mais malheureusement, il est fermé. Les autres terrains sont en bord de Loire et ce n’est pas notre direction. En plus, on peut rencontrer quelqu’un qui nous reconnaît. Alors, on campe 17 comme ça... ou alors on demande une petite place dans un jardin 18 , chez un habitant gentil, répond Alain qui connaît tout.

  – Viens, on y va. On verra 19 !  
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Des fleurs et des copains 

Alain et Daniel sont assis au bord du lac de Maine. Ils regardent le paysage. 

  –  Evidemment, c’est beau ici, le lac, la voile 20 , la plage, le cheval 21 , le golf-miniature, le camping... mais c’est très cher, tu ne trouves pas ? demande Alain.

  – Oui, c’est vrai, mais on a du travail ... répond Daniel.

  – Oui et un travail pas très fatigant, un peu ennuyeux 22 ... mettre des fleurs dans des pots 23 ...

– Ou enlever les fleurs des pots, tu vois, c’est différent ! dit Daniel avec humour ! 
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Le travail est simple mais vraiment monotone. Les collègues ne leur parlent pas. Ils n’aiment pas ces étrangers. À la pause, Alain voudrait faire la conversation : 

  – Eh ! Tu es d’ici, toi ? 

  – Oui... enfin, non... je viens de Saint-Bar thélémy 24 , c’est à quelques kilomètres...

C’est là qu’on fabrique le Cointreau. Tu connais ? répond Louis.

  – Oui, bien sûr, nous, l’alcool et la bouffe 25 , on connaît toujours. 

  – Et vous deux-là, vous venez d’où ? continue Louis très intéressé.

  – Moi, je...  Daniel ne sait plus quoi dire,
  il préfère ne pas trop parler de lui. Il est né
  à Paris. Ça, les gens de province n’aiment pas trop les Parisiens. Il a peur 26 que ce petit dialogue ne s’arrête trop vite.

  – Moi, je viens de... c’est-à-dire que ma mère est Normande, elle vient d’Alençon 27 et mon père est du Mans. Tu vois presque d’ici... 

  – Oui, c’est vrai, dit Louis rassuré 28 . 

– Et moi, dit Alain, moi... je suis de Spézet, c’est en Bretagne, à côté de Gourin. Je suis Breton, ce n’est pas loin non plus. Il ne dit pas que sa mère est Italienne, l’Italie, c’est trop loin, c’est inutile, ça complique.

– Je m’appelle Louis Segré, je travaille ici depuis vingt ans. J’adore les fleurs et les plantes. J’aime les toucher 29 des milliers de fois par jour. À chaque saison, elles sont différentes, de nouvelles sortes, de nouvelles couleurs. L’hiver, nous sommes cinq ouvriers 30 ici, mais l’été, des saisonniers comme vous, viennent nous aider. Le soir, on boit un verre ensemble, on se raconte des histoires – vraies ou fausses – on rit ensemble... Ça passe le temps... Venez ce soir chez Yvette, c’est notre bistrot. 

  – Avec plaisir, c’est pas de refus 31 , comme on dit.

  – Oh, la pause est finie... à ce soir !

  – Dis, tu crois qu’on peut y aller ? Ou c’est trop dangereux ? demande Daniel.

  – Oh, tu as toujours peur. Bien sûr qu’on y va, répond Alain.  
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 Chez Yvette 

Après le travail, ils se retrouvent au café. C’est agréable, frais et un peu sombre  32 . Yvette est petite, ronde avec des cheveux blonds, on peut même dire jaunes. Elle est mal coiffée mais elle est souriante, un peu vulgaire. Elle crie : « Eh, les gars 33 , vous vous appelez comment... hein ? »

  – Moi, c’est Alain et mon copain Daniel ! 

  – Et qu’est-ce qu’ils boivent les nouveaux ? demande Yvette.

– Comme les autres, répond Daniel prudent et qui voudrait vite s’intégrer au groupe.  

Ils s’installent au bar, à côté de Jean qui lit son journal. 

La police parisienne  recherche deux hommes , l’un grand, l’autre petit avec une barbe 34 .  

    

  Le commissaire Gaspard Hasard,
  chargé de l’enquête, pense qu’ils sont en route dans l’ouest de la France avec des sacs à dos ! 

  

  Les portraits-robots 35 de ces deux malfaiteurs 36 sont diffusés dans toute la France. 
–  Eh, écoutez les gars. C’est pas vous ça que la police recherche ? demande Jean.

  – Oh, tu es idiot, répond Alain énervé. 

  – Et toi. T’es qui et tu viens d’où ? questionne Daniel courageux car il voit que Jean a envie de raconter.


– J’ai travaillé comme barman au cabaret le  Moulin-Rouge  pendant quatre ans. J’ai habité dans un hôtel, tout à côté. J’ai bien gagné ma vie. Chaque soir ou chaque matin,... 1.000 F de pourboire 37 ... et les danseuses de french cancan ! Une fois, c’est arrivé comme ça. J’ai voulu sortir seul, sans mes copains, m’amuser, quoi. Ils m’ont dit : «Mais attends-nous Jean, on reste 38 ensemble » mais je suis parti seul. 
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Un homme m’a attaqué, il m’a cassé les dents et j’ai perdu mon travail. Un barman sans dents, ça ne va pas. C’est mauvais pour les affaires. 

Après j’ai connu mon pote 39 Pierrot. À l’arrêt du bus, j’ai vu un homme à moitié nu, par terre. Je lui ai donné ma chemise. Alors, il m’a dit : « T’es fou 40 , maintenant, c’est toi qui es presque nu. » Plus tard, je m’en suis racheté 41 une autre. 

Tu t’imagines, un soir d’hiver, je suis à côté de Pierrot, il me dit : « Jean... Jean... ». Plus rien. Je lui demande : « Qu’est-ce qu’il y a ? » Un moment après, il me dit : « Je ne peux plus me lever ! » Alors, j’appelle une ambulance. « Jean... Jean ne me laisse pas seul, viens avec moi. » 

On est allé ensemble à l’hôpital. Puis, je suis reparti, seul. 

Le lendemain, j’ai voulu lui rendre visite. Je n’ai pas pu le voir. L’infirmière m’a dit :

« Soyez 42 courageux... votre copain est mort, cette nuit ».  

Je suis allé au cimetière – il dort près
  du  Moulin-Rouge  – tous les jours, je lui
  ai apporté des tulipes. La dernière fois, j’ai acheté des fleurs qui tiennent plus longtemps. 

« Tu sais, Alain, la mort de Pierrot... 

C’est dur pour moi... un très bon camarade. Alors maintenant, je cherche un pote... un copain... un ami quoi comme Pierrot. C’est pas bon d’être seul. Je ne veux plus continuer comme avant. Je ne veux plus coucher sous les ponts 43 ou dans les stations de métro. C’est brutal, ça rend malheureux. J’ai été brutal et agressif, moi aussi, mais j’ai changé. Je voudrais avoir un vrai « chez moi ». J’ai déjà une chambre, depuis un mois, une chambre meublée à l’hôtel, à Trélazé. Je la paye avec ma retraite 44 . Mais je voudrais une « vraie » chambre rien que pour moi. Je voudrais être chez moi. » 

Les autres connaissent déjà l’histoire et les histoires de Jean. Il aime raconter... Ils ne disent rien. C’est un pote super. 
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 Colette et
  la maladie d’amour  

 « Plaisir d amour  45  Ne dure qu un moment Chagrin d amour  46  dure toute la vie » 

Colette connaît très bien cette chanson, « ma préférée pendant longtemps », raconte-t-elle à Daniel qui veut savoir pour quoi une jeune femme, comme elle, est saisonnière aussi . 

Elle raconte qu’elle habite, à cette époque, une ancienne chambre de bonne au sixième étage d’un vieil immeuble, rue du Laos, à Paris dans le XV e  arrondissement. Il y a un lavabo 47 et l’eau courante 48 mais pas d’eau 
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chaude. Les W.C. se trouvent au cinquième étage. Elle les partage avec d’autres locataires 49 . 

Elle a une table, une commode, deux chaises et un matelas par terre. Elle a tout acheté au Marché aux Puces, à Clignancourt 50 . 

Elle est amoureuse de Pascal. Il est étudiant. Pour gagner de l’argent, il travaille comme veilleur de nuit 51 dans un grand hôtel. Elle fait des petits boulots 52 . Le plus important, c’est qu’ils passent leur temps ensemble. Ils vivent pratiquement d’amour et d’eau fraîche. Ils font des projets, ils sont heureux ! 

Au bout de plusieurs mois, ils commencent à se disputer pour des petites choses sans importance. La vie dans une si petite chambre est impossible. Pascal quitte Colette, elle va habiter chez une amie. 

Elle n’arrive pas à oublier Pascal. Elle pense à lui, à son grand amour. Elle sait qu’elle ne peut plus vivre sans lui : elle va chez lui. Il n’est pas seul. Une autre femme est dans sa chambre. Colette est choquée, déprimée. Elle ne sait plus quoi faire. Elle prend toutes ses affaires, met tout dans un sac à dos, quitte Paris et part à l’aventure, sans en parler ni à ses parents ni à ses amis. 

« Mais alors, » demande Daniel « pourquoi ce n’est plus ta chanson préférée ? Je ne comprends pas.» Colette continue son histoire. 

Cinq mois plus tard, Pascal qui fait un stage 53 dans une usine d’ascenseurs 54 passe sur la place du Ralliement à Angers pour prendre le car – c’est le bus qu’on appelle comme ça en province -, il remarque une femme assise, elle attend son car. Elle ressemble à Colette. Il s’approche, c’est elle. Il lui parle. Elle se lève. Ils partent ensemble.  

Il n’est pas allé à son stage, ce jour-là. Elle n’est pas allée couper les fleurs – c’est la saison des glaïeuls 55 - chez l’horticulteur 56 Étienne, c’est chez lui que travaillent Daniel et Alain depuis quelques jours. 

Maintenant sa chanson préférée, c’est celle de Jacques Brel : « Ne me quitte pas, ne me quitte pas, il faut oublier, tout peut s’oublier. » 
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 Luc, le S.D.F.  

Au fond du café, tout seul, il y a Luc, il a 47 ans. Il est grand, avec une barbe. Il a les yeux bleus comme la mer. Il ne s’est pas lavé depuis deux semaines et ça se sent 57 . Il dort dans la rue, il est S.D.F., sans domicile fixe 58 comme on dit en langage administratif. Souvent, il se bat 59 pour garder ses cartons : c’est son matelas. Il dort mal dessus. Il transporte avec lui les documents et les quelques photos qui racontent sa vie. Il est de Brest. Ses souvenirs d’enfance 60 ? Il n’aime pas en parler. Et sa famille ? Silence total. Il a vécu quelques années avec une femme. Ils se sont quittés. Il ne sait plus pourquoi. 

Il lui arrive d’avoir des accès de tristesse, de déprime comme aujourd’hui. Dans ces moments-là il a du mal à être avec d’autres personnes. Chose bizarre : rester enfermer lui est impossible. Alors, il va chez Yvette à une heure où il n’y a personne, juste la patronne. Ça le rassure.  

Il a du mal à parler de lui. Il préfère oublier les deux dernières années de sa vie depuis qu’il vit dans la rue. Sa vie est-elle vraiment un échec ? Il se pose souvent la question. 

Luc a perdu son travail pour des raisons économiques. Il a été directeur du service marketing d’une grande entreprise internationale en France et à l’étranger : en Angleterre, au Canada, en Argentine, aux Philippines.

Un soir, alors qu’il était assis tranquillement dans la rue, deux skinheads sont arrivés pour lui demander une cigarette. Il ne fume pas, alors il a fait « non » de la tête. Un skin-head s’est senti provoqué : « Tu ne veux pas me répondre ! » et il a commencé à lui donner des coups partout, surtout sur la tête et, après, il ne sait plus, il a perdu connaissance. Il s’est réveillé à l’hôpital où il a passé une semaine. Il s’y est senti comme au paradis : du linge 61 propre, de l’eau chaude, un W.C. personnel, le petit déjeuner, le déjeuner et le repas du soir, jusqu’au jour où on lui a dit :

  « vous êtes séropositif 62 . » 

Luc garde l’espoir. « Ça fait deux ans que je suis S.D.F. Mais je n’accepte ni le chômage 63 , ni la maladie. Tous les jours, je viens chez Yvette pour lire les journaux :  Le Courrier de l’Ouest  et  Ouest France  surtout les offres d’emploi 64 . Je cherche du travail. Je suis une thérapie et je vais mieux. Hier, j’ai reçu une lettre chez Yvette pour une entrevue 65 dans une usine de téléviseurs. On cherche un aide comptable. Le mari de Yvette me prête un costume 66 . Je crois que j’ai toutes mes chances.» 
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Ce n’est qu’un au revoir...  

C’est la fin de la semaine, un samedi en fin d’après-midi, il fait encore très chaud dehors. Ils se retrouvent tous chez Yvette, comme d’habitude  67 . Louis, Colette, Jean, Luc et les autres prennent un verre ensemble. Ils connais-sent Alain et Daniel depuis quatre semaines seulement, et voilà qu’ils veulent déjà repartir.

 – Ce soir, c’est notre tournée 68 dit Daniel, après, on repart.

– On ne peut pas rester si longtemps au même endroit 69 , il y a tant d’autres choses à voir, ajoute Alain.

  – Et pourquoi vous partez ?  demande Louis étonné 70 , c’est quand même pas à cause de l’article dans le journal sur les deux gars que la police recherche... nous,  on s’en fout 71 ... on dit rien... c’est sympa avec vous...

  – Mais bien sûr que non, je voudrais voir le feu d’artifice 72 du 14 Juillet à Paris. Je ne l’ai encore jamais vu. 

  – Ben, moi non plus et puis ça ne m’empêche pas d’être heureux, répond Louis qui ne peut pas comprendre.

  – Oui, dit Daniel, mais toi, tu as tes fleurs et ton appartement... nous, on a nos rêves et nos sacs à dos ! 

  – Je connais leur chanson, c’est celle de Dario Moreno :  

« Je suis le vagabond,
  le marchand de bonheur 73 , je n’ai que des chansons
  à mettre dans les cœurs. » chante Colette.

– Le feu d’artifice à Angers, sur la Maine juste en face du château est « vachement 74 » beau aussi... tu te mets sur le Pont de la Basse Chaîne et tu vois tout ! Et le climat est plus agréable, ici, dit timidement Jean, tout triste, ça fait encore deux copains qui s’en vont... restez encore... un peu. 

  – Mais les gars, ce n’est pas un adieu, notre chanson à nous la voilà : ce n’est qu’un au revoir mes frères, ce n’est qu’un au revoir... fredonne 75 Daniel.

  – On dit ça et puis on oublie, dit Yvette qui pleure 76 . Elle pleure facilement !

– Non, Yvette, promis, on va se revoir et on va se faire une super bouffe, dit Alain sérieusement. 

Ils ont donné une poignée de main 77 à  tous les copains et ont fait la bise 78 à Colette et à Yvette. Ils sont partis avec leur sac à dos et un glaïeul chacun, le dernier cadeau de Colette. 

Ils ont marché plusieurs jours, ils ont vu Le Mans et son circuit des 24 heures 79 , puis ils ont visité Chartres 80 et sa cathédrale. Ils ont dormi sous un pont. Le matin, ils ont entendu « miaou, miaou ». Ils ont vu un tout petit chat assis sur le bord du sac d’Alain.

  – Qu’est-ce qu’on fait du chat ?

  – On le garde, tu vois bien que c’est un... vagabond, un peu comme nous... non ? » répond Daniel et il ajoute en riant 81 , la police n’a pas écrit qu’elle recherche deux hommes avec un petit chat !  

Ils sont repartis, direction Paris pour faire la fête et aller danser dans les rues. Ils sont vite arrivés à Paris car ils ont fait du stop et un chauffeur de camion 82 les a emmenés  

[image: images/5107779-978319008725937-00.png]



directement de Chartres à Paris. À la Porte de Versailles 83 , ils ont acheté une baguette
  et du camembert. Sur le marché de la rue Lecourbe, les commerçants leur ont donné des tomates, des abricots encore très bons
  et des reines-claudes 84 , les prunes préférées de Daniel. C’est sur ce marché qu’ils ont ren -contré Coco et Gisèle. 
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 Coco, le Clodo  85 

Il est tout petit, son manteau gris est beau-coup trop grand, d’ailleurs son pantalon aussi est trois fois trop grand pour lui. Il tombe
  en accordéon  86 sur ses chaussures trop grandes aussi. Mais ça ne fait rien : sur sa tête, son béret basque est beaucoup trop petit pour lui. 

Il pousse 87 devant lui un landau 88 , dedans rien que des trésors : ce qu’il a trouvé dans  les poubelles ou ce qu’on lui a donné. On y trouve une couverture presque sans trous 89 , deux litres de vin rouge 12°, des sandales pointure 44, (il fait du 41), une petite poupée, 
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un camembert, un couteau, des cigarettes,
  des journaux, des magazines, des pièces de monnaie et, bien cachés dans une vieille enveloppe, ses papiers d’identité. Coco est très coquet 90 , c’est pour cela qu’il a aussi un peigne 91 qui est presque complet et un flacon d’Eau de Cologne. 

À sa main gauche brille une alliance 92 . Où est sa femme ? Il n’en sait rien, ça lui est égal parce qu’il a une petite amie. C’est la belle et grande Gisèle. Elle est très chic. Elle a un superbe chapeau avec un ruban rouge, une robe rouge à grandes fleurs noires. Sa robe est très ouverte dans le dos : il n’y a plus un seul bouton 93 ! 

Elle arrive, elle aussi, avec une poussette 94 et crie : « Coco, Coco, attends-moi ! J’ai un cadeau pour toi. » Bien-sûr  les cadeaux, Coco, il aime ça mais... est-ce bien vrai ? Gisèle lui dit parfois « Coco, j’ai quelque chose pour toi » mais elle n’a rien. Elle veut que Coco l’attende. Elle ne marche pas vite avec ses chaussures à talons aiguille 95 . Mais cette
  fois-ci, c’est vrai. Elle lui montre le sac. Il marche vite, très vite, il court même ! Dans le sac, il ne voit que des bonnes choses :
des croissants, des pains au chocolat 96 , des pains au lait 97 , des pains aux raisins 98 ... Il la regarde avec amour et admiration. Elle est fière d’elle 99 . 

La pâtissière lui a fait un signe quand elle l’a vue passer dans la rue. Il y a plein de travaux dans la rue et les piétons 100 circulent difficilement sur le trottoir de la pâtisserie. Il y a donc beaucoup de restes. Une vraie chance pour Gisèle.

La boulangère, la pâtissière et le marchand de légumes leur donnent souvent de bons restes. Les commerçants 101 connaissent bien ces deux « vrais » vieux clochards. Ils font partie de la vie du quartier. Il faut dire que Coco et Gisèle sentent tellement mauvais que les commerçants leur donnent vite quelque chose pour qu’ils sortent du magasin encore plus vite qu’ils n’y sont entrés. 

Aujourd’hui, c’est un repas de luxe : des gâte aux 102 , du vin et même une bouteille de rhum, cachée dans la poche de Coco. C’est le cadeau de l’épicier 103 , il l’a aidé toute la semaine à sortir et à porter des cageots de fruits et de légumes 104 , des bouteilles etc. Coco va encore chanter. Quand il est heureux, il chante. Il chante en français et en allemand. Sa chanson préférée est « aïli, aïlo », c’est-à-dire « Heili, Heilohala... ein Heller und ein Batzen... 105 ». 

Il l’a apprise en Allemagne, en prison 106 .  

Coco est en vérité un ancien officier 107 de l’armée française mais il aime la vie libre des clochards. Ça énerve les voisins quand il chante tard dans la nuit et les vieux Français n’aiment pas les chansons qui leur rappellent la guerre 108 . 

Après cela, ils vont dormir. Ils ont leur chambre dans une cour, dans une petite cabane 109 où se trouvent les poubelles. En échange de cette « chambre à coucher » ils sortent et rentrent les poubelles tous les jours, sauf 110 hier et aujourd’hui. Ils ont fait la connaissance de deux « jeunes » : Alain 53 ans et Daniel 48 ans. Ils ont partagé leur
  « chambre » et Alain a sorti les poubelles hier au soir puis Daniel les a rentrées ce matin. Avant de partir vers le Champ de Mars 111 , – où ils veulent déjà se chercher une bonne place pour bien voir le feu d’artifice le lendemain – ils leur ont laissé un cadeau : un petit chat tout gris avec des yeux gris bleu. Ils l’ont appelé
  « Fripounette ». 

En passant devant un kiosque à journaux, Alain achète  Le Parisien 112 et regarde les photos. 

 – Eh, Daniel, écoute l’article :  

Une commission spéciale sous la direction du commissaire G. Hasard vient de retrouver les deux hommes dangereux qui ont fait trembler toute la France pendant plusieurs semaines. On les a retrouvés avec leur sac à dos, dans un village d’Anjou, à Vihiers à quelques kilomètres d’Angers... Les photos des deux hommes ont été faites lors de leur arrestation 113 . 

– Maintenant, je comprends pourquoi certaines personnes nous ont regardés bizarrement 114 ! dit Daniel.

 – Oui, même Jean et Yvette... 

Tu te rappelles... ajoute Alain.

  – Viens n’y pensons plus !  
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 L’accident  115 

Il fait beau, très beau même, à Paris. La ville se prépare pour être belle le 14 juillet  116 . Alain et Daniel profitent du temps magnifique pour se promener. Arrivés au Pont-Neuf, ils s’arrê-tent. « C’est bizarre, il s’appelle le Pont-Neuf mais en réalité c’est le pont le plus ancien 117 de Paris. Tu sais l’âge qu’il a ? » demande Alain qui sait tout. « Non ? Alors, je vais te le dire : presque 400 ans. On dit  se porter comme le Pont-Neuf  , tu comprends pourquoi, maintenant. Je connais des histoires incroyables 118 sur le Pont-Neuf. Ecoute... »

  - Ah non, non et non, je n’ai pas envie d’entendre tes... 

Alain regarde ! 

Presque au même moment, on entend des cris : « Au secours..., au secours 119 ... » 
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Quelqu’un vient de tomber à l’eau, peut-être même deux personnes. Du haut du Pont-Neuf, on voit deux têtes et des bras. Sans perdre une seconde, les deux vagabonds sautent 120 dans la Seine, nagent très vite et réussissent à saisir une petite fille et une femme et, de toutes leurs forces, ils les tirent vers la rive. Sauvées 121 ! 

Couchés par terre, épuisés Alain et Daniel ont du mal à respirer. Ils ne sont pas beaux à voir. Mal rasés, pieds nus, ils ont vraiment l’air misérables dans leurs vieux vêtements. 

Un monsieur bien habillé s’approche d’eux. 

  – Messieurs, vous avez sauvé la vie de ma femme et de ma fille. J’aimerais vous en remercier.  

Il regarde les deux sauveteurs 122 .  

– Venez, je vous emmène. Ce soir, je vous offre le souper et le coucher et naturellement une bonne douche et des vêtements propres !

Je n’habite pas très loin... Je suis garé 123 au parking du Pont-Neuf.  

Les vagabonds se regardent, ils ne savent pas quoi dire.

  –  Ne dites pas non, je vous promets de vous aider à vous en sortir... j’ai une bonne situation... dit le monsieur distingué.

  – Je vous remercie de votre invitation mais en vérité, nous n’habitons pas loin, non plus. Dans le Ve  arrondissement, à côté de la Sorbonne, dit Daniel.

  – Nous sommes cadres 124 dans une grande entreprise, explique Alain, nous faisons un travail stressant et nous nous sommes dit que la vie ça ne peut pas être que ça... Partir à l’aventure nous ferait du bien, retrouver la simplicité de la vie, la nature... Nous avons pris nos sacs à dos et nous sommes partis sans argent... comme ça... 

  – Mais si votre invitation tient encore 125 ... nous avons fait la connaissance d’amis et peut-être que vous pourriez les aider... on pourrait organiser tous les trois une grande bouffe pour le 14 juillet. Mais ne dites pas notre secret 126 ... continue Daniel.

 – C’est une bonne idée, d’accord ! dit le monsieur enthousiasmé. 

Ils ont prévenu 127 tous les copains. Ils décident d’envoyer un minibus pour aller chercher les amis en Anjou et une voiture pour Coco et Gisèle.  

Ils sont tous venus et ils se sont tous fait beaux pour le grand jour. Luc a le costume du mari d’Yvette. Gisèle a un nouveau chapeau et Coco s’est lavé ! Colette a offert des glaïeuls à tout le monde et Louis a apporté du Cointreau ! Yvette, très émue 128 pleure comme d’habitude, mais de joie 129 . 

Vive le 14 juillet ! 



1Anjou :  westfranzösische Landschaft an der unteren Loire.

2brûlant :  heiß. 

3Trélazé :  kleine Stadt in der Nähe von Angers (Hauptstadt v. Anjou). Schieferindustrie.

4cadeau précieux :  kostbares Geschenk.

5grosse pierre  f  d’ardoise :  großer Schieferstein. 

6toit  m  :  Dach.

7enlever :  ausziehen. 

8 vipère  f  :  Giftschlange.

9venin  m  :  Gift. 

10outil  m  préféré :  Lieblingswerkzeug. 

11rillettes  f, pl  de porc :  eine Art Schweinepastete im eigenem Fett gekocht. 

12 viticultrice :  Winzerin. 

13saisonniers  m, pl  :  Saisonarbeiter. 

14la Loire :  größter Strom Frankreichs . 

15 le lac de Maine :  der See an der Maine. 

16le bout du monde :  das Ende der Welt.

17camper :  zelten.

18jardin :  Garten.

19on verra :  wir werden sehen.

20la voile :  das Segeln. 

21le cheval :  das Reiten. 

22ennuyeux :  langweilig. 

23pot  m  :  Topf.

24Saint-Barthélémy :  in der Nähe von Angers.

25la bouffe  fam  :  das Essen. 

26avoir peur :  Angst haben. 

27Alençon :  Stadt im Süden der Normandie . 

28rassuré :  beruhigt.

29toucher :  berühren, anfassen. 

30ouvrier  m  :  Arbeiter.

31c’est pas de refus  fam  :  da sage ich nicht nein.

32sombre :  dunkel. 

33les gars  m, pl  :  Jungs.

34barbe :  Bart. 

35portrait-robot  m  :  Phantombild. 

36malfaiteur  m  :  Verbrecher.

37pourboire  m  :  Trinkgeld. 

38rester :  bleiben.

39pote  m  :  Kumpel. 

40t’es fou  fam  :  du spinnst. 

41je m’en suis racheté une autre :  ich habe mir ein neues (Hemd) gekauft.

42Soyez courageux :  Sie müssen jetzt tapfer sein. 

43sous les ponts  m, pl  :  unter den Brücken.

44retraite  f  :  Rente.

45Plaisir d’amour :  Titel eines populären Lieds aus dem aus dem XVIII. Jh.

46chagrin  m  d’amour :  Liebesleid.

47lavabo :  Waschbecken. 

48eau courante :  fließendes Wasser.

49locataire  m, f  :  Mieter/in. 

50Clignancourt :  berühmter Flohmarkt im Norden von Paris. 

51 veilleur  m  de nuit :  Nachtwächter. 

52boulot  m fam  :  Job.

53stage :  Praktikum. 

54dans une usine d’ascenseurs :  in einer Fabrik, die Fahrstühle herstellt.

55glaïeul  m  :  Gladiole . 

56horticulteur  m  :  Gärtner.

57ça se sent :  das riecht man. 

58S. D. F. (sans domicile fixe)  m  :  ohne festen Wohnsitz.

59il se bat pour... :  er kämpft um....

60souvenirs  m, pl  d’enfance :  Kindheitserinnerungen.

61linge  m  :  Wäsche. 

62séroposotif :  aidsinfiziert. 

63chômage :  Arbeitslosigkeit. 

64offres  f, pl  d’emploi :  Stellenanzeigen. 

65entrevue :  Einstellungsgespräch.

66costume :  Anzug.

67comme d’habitude :  wie sonst.

68c’est notre tournée :  wir geben einen aus.

69endroit  m  :  Ort. 

70étonné :  erstaunt. 

71on s’en fout  fam  :  uns ist das egal.

72feu d’artifice :  Feuerwerk.

73Je suis le marchand de bonheur :  ich verkaufe Glück. 

74vachement :  fam  super. 

75fredonner :  summen.

76pleurer :  weinen.

77donner une poignée de main à :  jdm die Hand drücken. 

78faire la bise :  ein Küsschen geben. 

79les 24 heures du Mans :  berühmtes Autorennen in
 Le Mans. 

80Chartres :  kleine Stadt 90 km von Paris, berühmteste gothische Kathe drale Frankreichs (13. Jh).

81en riant :  lachend. 

82chauffeur de camion :  LKW-Fahrer. 

83Porte de Versailles :  U-Bahnstation am Pariser Messegelände. 

84 reine-claude  f  :  Reneklode ( Pflaumenart ).

85Clodo  fam  = clochard :  Penner. 

86tombe en accordéon :  wirft zahlreiche Falten. 

87pousser :  schieben. 

88landau :  Kinderwagen.

89trou  m  :  Loch.

90coquet :  adrett. 

91peigne :  Kamm. 

92brille une alliance :  glänzt ein Ehering. 

93bouton :  Knopf. 

94poussette :  Kinderwagen.

95talons  m, pl  aiguille :  Pfennigabsätze. 

96pain  m  au chocolat :  Art Croissant mit Schokolade. 

97pain  m  au lait :  süßes Hefeteilchen. 

98pain  m  aux raisins :  (Rosinen-)Schnecke. 

99fière d’elle :  stolz auf sich. 

100piéton  m  :  Fußgänger

101commerçant  m  :  Ladenbesitzer. 

102gâteau  m  :  Kuchen.

103épicier  m  :  Krämer. 

104cageot  m  de fruits et de légumes :  Obst- und Gemüsekiste. 

105Lied von Albert Graf von Schlippenbach 1830 .

106en prison  f  :  im Gefängnis. 

107ancien officier :  ehemaliger Offizier. 

108guerre :  Krieg. 

109cabane :  Häuschen. 

110sauf :  bis auf. 

111Champ de Mars :  Park am Fuß des Eiffelturms.

112Le Parisien :  Regionalzeitung von Paris. 

113arrestation  f  :  Festnahme.

114bizarrement :  merkwürdig.

115accident  m  :  Unfall. 

116le 14 Juillet :  Nationalfeiertag zur Erinnerung an die Erstürmung der Bastille.

117le pont le plus ancien :  die älteste Brücke.

118incroyable :  unglaublich. 

119au secours :  Hilfe ! 

120sauter :  springen. 

121Sauvées ! :  Gerettet ! 

122sauveteur  m  :  Retter. 

123être garé :  parken. 

124cadre  m  :  leitender Angestellter.

125si votre invitation tient encore :  wenn Ihre Einladung noch gilt. 

126secret  m  :  Geheimnis. 

127prévenu (prévenir) :  informiert. 

128émue :  bewegt. 

129joie  f  :  Freude. 





Plaisir de lire
et de dire

 

1 Voyage en Anjou

 

A Retrouvez ces 11 adjectifs dans la grille !


Cherchez de gauche à droite et de haut en bas !

bleu  
|
bon  
|
brûlante  
|
chaud  
|
gentil


gros  
|
joli  
|
maigre  
|
nu  
|
petit  
|
lourd
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B Les verbes manquants
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1 Alain et Daniel veulent  
___________________ 
l’Anjou car c’est
une très belle région touristique.

2 Ils préfèrent ne pas  
___________________ 
à la longue marche
qu’ils doivent faire pour ne pas se démoraliser.

3 La chaleur fait  
___________________ 
nos deux vagabonds.

4 Ils sont très fatigués alors ils veulent s’ 
  ___________________ 
  .

5 Alain a mal aux pieds, il est obligé (er muss) de se
___________________ 
les pieds.

 6 Mais il a peur d’ 
  ___________________ 
  ses chaussures.

  7 Comment peut-on 
  ___________________ 
  une petite bouteille
  de vin d’Anjou ?

8 L’ardoise est si chaude, on ne peut pas  
___________________
les pieds nus par terre.

9 Ils ont besoin d’ombre, alors ils commencent à 
___________________ 
un arbre.

 


2 Des fleurs et des copains

 

A Qu’est-ce qu’on boit en France ? Trouvez les
voyelles (a, e, i, o, u) qui manquent.




	l’	_	R	M	_	G	N	_	C	 	 	 	 	 	 

	le	B	_	_	_	J	_	L	_	_	S	 	 	 	 

	le	B	_	R	D	_	_	_	X	 	 	 	 	 	 

	le	B	_	_	R	G	_	G	N	_	 	 	 	 	 

	le	C	H	_	M	P	_	G	N	_	 	 	 	 	 

	le	C	_	G	N	_	C	 	 	 	 	 	 	 	 

	le	C	_	T	_	D	_	P	R	_	V	_	N	C	_





 

B Cochez la bonne réponse


	
			
			Les informations données dans
les phrases suivantes sont-elles
vraies ou fausses ?

		

			VRAI

			FAUX

	


			
			a) Alain et Daniel ont trouvé
du travail.  

		

			 
			
		

			 
			
		

	


			
			b) Leur travail est intéressant  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			c) Ils travaillent chez un horticulteur  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			d) Cinq ouvriers travaillent toute
l’année chez l’horticulteur  

		

			 
			
		

			 
			
		

	


			
			e) Louis adore son travail  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			f) Alain et Daniel refusent l’invitation  

		

			 
			
		

			 
			
		

	



 

C Êtes-vous sportif ? 

  Vous faites 
  de la 
  danse, 
  du 
  sport ?

a) 

__________ voile, 


b) 

__________ cheval,  


c) 

__________ boxe,  


d) 

__________ tennis,  


e) 

__________ football,  


f) 

__________ golf,  


g) 

__________ plongée ( tauchen ),  


h) 

__________ rugby,  


i) 

__________ ski,  


j) 

__________ natation ( schwimmen )  



 

3 Chez Yvette

 

A Mettez les phrases dans le bon ordre

1  Un homme m’a attaqué 

2  Après j’ai connu mon pote Pierrot 

3  Je suis sorti seul 

4  J’ai travaillé au Moulin Rouge 

5  Un homme m’a cassé les dents 

 

B Jeu de l’intrus : entourez le mot qui ne fait pas
partie de la même famille

a) tête  
|
visage  
|
nez  
|
bouche  
|
volonté  
|
cheveux  
|
dent


b) tolérance  
|
générosité  
|
brutalité  
|
patience  
|
courage 
|
discrétion  
|
politesse 


c) bras  
|
jambe  
|
genou  
|
pied  
|
grandeur


d) rouge  
|
jaune  
|
beige  
|
noir  
|
blanc  
|
petit  
|
bleu


e) prudent  
|
courageux  
|
agressivité  
|
vulgaire  
|
gentil  
|
seul


f) restaurant  
|
café  
|
auberge  
|
brasserie  
|
bar  
|
boulangerie

 

C Retrouvez la bonne définition de chaque mot


le pourboire  
|
le copain  
|
le courage  
|
une enquête  
|
le malfaiteur


la prudence  
|
le lendemain  
|
le portrait-robot
la retraite  
|
le cimetière

 

a) C’est le dessin qui représente une personne
recherchée par la police. 
___________________


b) C’est le jour qui suit le jour
dont on parle. 
___________________

c) C’est l’argent qu’on laisse au serveur du restaurant. 
___________________


d) C’est un homme qui commet
des actes criminels. 
___________________

e) C’est un camarade que l’on
aime bien. 
___________________

f) C’est la qualité de celui qui fait
attention au danger. 
___________________

g) C’est l’endroit où on enterre
les morts. 
___________________

h) C’est la qualité de celui qui n’a
pas peur du danger. 
___________________

i) Les policiers en font une pour
connaître la vérité. 
___________________

j) Situation d’une personne qui ne travaille
plus et reçoit une pension. 
___________________



 

4 Colette et la maladie d’amour

 

A Choisissez le bon résumé



	
			
			a)

			
			Colette travaille dans un grand hôtel pour avoir
du temps libre à passer avec son ami. Ils vivent
dans un appartement dans le XV
e arrondissement.  		

	

	
	
	
			
			b)

			
			Pascal fait des petits boulots pour pouvoir passer beaucoup de temps avec Colette. Ils vivent
à Paris dans le XV
e arrondissement. Tout
marche bien. Ils sont heureux.  		
	

	
	
			
			c)

			
			Colette fait des petits boulots pour pouvoir
passer son temps avec son petit ami. Dans leur
petite chambre dans le XV
e arrondissement, ils
commencent à se disputer. Ils se séparent.  		
	



 

B Complétez le texte avec les mots de la liste 

a) confort  
|
b) immeuble  
|
c) chambre


d) locataires  
|
e) étage  
|
f) boulots


g) lavabo  
|
h) meubles  
|
i) eau courante

 

1 Colette habite une toute petite  
________ 
au 6
e

________ 
d’un vieil 
________ 
sans le moindre 
________ 
:
il y a juste un 
________ 
et de l’ 
________ 
; 
il n’y a pratiquement pas de 
________

2 Les 
________ 
doivent se partager les WC qui se 
trouvent au 5
e 
étage.

3 Pour gagner de l’argent, Colette accepte des petits ________ 
. Colette est heureuse mais pour combien de temps ?




 

5 Luc, le S.D.F.

 

A Combien y a-t-il d’erreurs dans ce texte ?


a) Luc aime parler de lui. 

b) Il a perdu son travail parce 
  qu’il a été trop souvent malade. 

c) Luc a travaillé en
  France et à l’étranger. 

d) Luc est optimiste.

 e) Il va 
  travailler dans le marketing.

 

B Cherchez le(s) substantif(s) correspondant
aux verbes suivants



	
			
			a) travailler 

		

			
			le travail  

		

	

	
			
			b) employer

		

			 
			
		

	

	
			
			c) offrir

		

			 
			
		

	

	
			
			d) demander

		

			 
			
		

	

	
			
			e) espérer

		

			 
			
		

	

	
			
			f) se souvenir

		

			 
			
		

	

	
			
			g) descendre

		

			 
			
		

	

	
			
			h) attendre

		

			 
			
		

	

	
			
			i) sentir

		

			 
			
		

	

	
			
			j) lire  

		

			 
			
		

	





 

C Ces mots se prononcent-ils de la même
  façon ?


	
			 
			
		

			 
			
		

			
			OUI

		

			
			NON

		

	

	
			
			a) les yeux 

		

			
			les jeux

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			b) sans

		

			
			son

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			c) sa 

		

			
			ça  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			d) tout

		

			
			toute  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			e) dessus dessous 

		

			 
			
		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			f) travail 

		

			
			travaux  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			g) je suis 

		

			
			j’essuie  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			h) seul 

		

			
			seule  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			i) étranger 

		

			
			étrangère  

		

			 
			
		

			 
			
		

	

	
			
			j) mer 

		

			
			mère  

		

			 
			
		

			 
			
		

	





 

6 Ce n’est qu’un au revoir…

 

A Reliez ce qui correspond

a) On prend un verre ensemble ?


b) Vous avez déjà vu le feu d’artifice à Paris ?


c) Quand partez-vous ?


d) Ça va ?

 

1 Demain matin.


2 Très bien, merci. Et toi ?


3 Non, jamais.


4 Avec plaisir !

 

B Retrouvez dans le texte un autre mot ou
une autre expression pour :

a) à la même place 

_____________________________________________________

b) être surpris

_____________________________________________________

c) spectacle pyrotechnique

_____________________________________________________

d) chanter sans articuler les paroles

_____________________________________________________

e) cela nous est complètement égal (
fam
)

_____________________________________________________ 
.

f) se préparer un repas (
fam
)

_____________________________________________________

g) de bons copains (
fam
)

_____________________________________________________

h) s’embrasser, se donner un baiser

_____________________________________________________

i) c’est nous qui vous offrons à boire

_____________________________________________________

j) serrer la main de quelqu’un pour
lui dire bonjour ou au revoir

_____________________________________________________



 

7 Coco le Clodo

 

A Qu’est-ce que vous savez sur Alain et Daniel
à présent ?

a) âge 
_________________________________________

b) caractère 
  _________________________________________

c) métier 
  _________________________________________

d) logement 
  _________________________________________

e) intérêts particuliers (hobbies) 
  _____________________

  _____________________________________________________

_____________________________________________________

 

B Cherchez les verbes correspondant aux
substantifs suivants :



	
			
			a)

		

			
			la poussette 

		

	

	
			
			b)

		

			
			l’ouverture

		

	

	
			
			c)

		

			
			le peigne

		

	

	
			
			d)

		

			
			la chanson

		

	

	
			
			e)

		

			
			le départ

		

	

	
			
			f)

		

			
			la course

		

	

	
			
			g)

		

			
			l’admiration

		

	

	
			
			h)

		

			
			le regard

		

	

	
			
			i)

		

			
			le don 

		

	

	
			
			j)

		

			
			le partage

		

	

	
			
			k)

		

			
			un achat

		

	



 

C Complétez le texte à l’aide des mots suivants :

tous  
|
tout  
|
toute  
|
toutes

 

a) 
______________________ 
les matins et
______________________ 
les soirs, Coco et Gisèle sortent
les poubelles.

b) Ils sont bien connus dans 
______________________ 
le
quartier.

c) Ils s’entendent bien mais quand Coco boit

______________________ 
la bouteille de vin rouge
______________________ 
seul, Gisèle le dispute. 

d) Pour la calmer Coco l’embrasse 
______________________
doucement.

e) Gisèle aime se faire 
______________________ 
chic pour
plaire à Coco.

f) Coco est 
______________________ 
admiratif.

g) Dans la rue Lecourbe, les boutiques sont

______________________ 
proches les unes des autres.
C’est un paradis pour Gisèle qui est si coquette.

h) Quand elle voit 
______________________ 
les belles robes,
elle rêve en plein jour.



 

8 L’accident

 

A Voici quelques titres pour toute l’histoire. 


Lequel préférez-vous ?

a) Aventure sur le Pont-Neuf


b) En route


c) le 14 Juillet


d) Sur les routes de France


e) Les camarades


f) La fête à Paris

 

B Devinettes : Qu’est-ce que c’est ?

a) C’est un événement malheureux et spontané.


_____________________________________________________

b) C’est une construction qui permet de passer d’une
rive à l’autre d’une rivière. 


_____________________________________________________

c) Il ne faut le dire à personne . 


_____________________________________________________

d) Tirer quelqu’un d’un danger. 


_____________________________________________________

e) C’est la fête nationale française. 


_____________________________________________________

f) Dans une entreprise, l’ensemble des directeurs et
des chefs.  


_____________________________________________________

g) C’est le fleuve qui traverse Paris.


_____________________________________________________

h) Ce qui est difficile à croire.


_____________________________________________________

i) C’est un sentiment agréable de gaieté et de bonheur.


_____________________________________________________

j) C’est ce qu’on crie pour avoir de l’aide quand on
est en danger.


_____________________________________________________ 

 

Solutions

 

A


[image: images/5107779-978319008725970-00.png]


 


B


[image: images/5107779-978319008725971-00.png]

 

2 Des fleurs et des copains

A 
l’armagnac, le beaujolais, le bordeaux, le bourgogne,
le champagne, le cognac, le côte de Provence

B 
vrai : a), c), d), e)

C 
a) de la,  b) du,  c) de la,  d) du,  e) du,  f) du,  
g) de la,  h) du,  i) du,  j) de la 

 

3 Chez Yvette

A 
4, 3, 1, 5, 2

B 
volonté, brutalité, grandeur, petit, agressivité,
boulangerie

C 
a) le portrait-robot,  b) le lendemain,  c) le pourboire, 
d) le malfaiteur,  e) le copain,  f) la prudence, 
g) le cimetière,  h) le courage,  i) une enquête, 
j) la retraite

 

4 Colette et la maladie d’amour

A 
Résumé c)

B 
1 c),  e),  b),  a),  g),  i),  h) ;  2 d) ;  3 f)

 

5 Luc, le S.D.F.

A 
3 erreurs : a),  b),  e)

B 
a)  le travail,  b) l’emploi, l’employé, l’employeur, 
c) l’offre,  d) la demande,  e) l’espoir, l’espérance,
f) le souvenir,  g) la descente,  h) l’attente, 
i) le sentiment, la sensation,  j) la lecture, le livre

C 
Oui : c),  h),  j)

 

6 Ce n’est qu’un au revoir…

A 
a) 4, b) 3, c) 1, d) 2

B 
a) au même endroit,  b) être étonné,  c) feu d’artifice,
  d) fredonner,  e) on s’en fout,  f) se faire une bouffe, 
  g) des potes,  h) se faire la bise,  i) c’est notre tournée, 
  j) donner une poignée de main

 

7 Coco le Clodo 

A 
  Alain 53 ans, Daniel 48 ans. Alain « maître d’école »
      sait tout, Daniel a le sens de l’humour. Ils sont cadres
      dans une grande entreprise. Ils habitent à Paris dans le
  V
  e arrondissement. Ils aiment la marche, la vie libre, les
      chats, ils savent écouter les autres, ils sont généreux.
      Daniel s’intéresse aux châteaux, aime les reinesclaudes...

B 
a) pousser,  b) ouvrir,  c) (se) peigner,  d) chanter, 
e) partir,  f) courir,  g) admirer,  h) regarder,  i) donner,
j) partager,  k) acheter

C 
a) tous, tous,  b) tout,  c) toute, tout,  d) tout, 
e) toute,  f) tout,  g) toutes,  h) toutes

 

8 L’accident

A 
Exercice ouvert : propositions : b), d)

B 
a) un accident,  b) un pont,  c) un secret,  d) sauver, 
e) le 14 juillet,  f) les cadres,  g) la Seine,  h) incroyable,
i) la joie,  j) au secours
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